sociale 


s accentue 


DEMAIN : grève des| 
cuvriers boulangers de 
la région parisienne 


A CGT, avait décidé de 

Í prendre position contre le 

uvernement Robert Schu- 

man. Maintenant que celui-ci est 

« hors de course », les organisa- 

tions syndicales n'en abandonne- 

ront pas pour autant leurs reven- 
dications, 

La C.G.T. poursuivra et renforcera 
s campagne en faveur du minimum 
vit 13.800 francs, de la révisi 
den gains ouvriers ch 

de la vie a 
et pour un 
démocratique, c'est-à-dire 
participation communiste. 

La CGOT-FO. dont la décision 
de se rallier au minimum vital de 
13.300 francs n'est pas étrangère au | 
relus de participation ministérielle | 
cpposé à M. Schuman par le part | 
socialista. attendre sans doute les dé: | 
Linons du Consel national convoqué 
pour. les 10 et 11 septembre avant 


gouvernement 


jourd'hui, la 
úe la C.F.T.C. se réu 
sa position définit 
\ ce qui concerne le minimum 
de salaire et divers autres pro- 
blèmes, c'est également au siège de 
la C.F.T.C., square Montholon, que| 
délibérera le « Cartel de la baisse » 
qui comprend, on le sait, la Conte | 
dération Générale des Cadres 
rgantsation a déjà fait 
'elle regrette qu'aucune 
olution qu'une augmentation 


ra pour fixer | 


aires n'ait pu être trouvée 

méliorer le niveau de vie des | 
és. | 
n'est pas disposée A 


Tongiemps les frais de la | 
es pouvoirs publics. | 


enfin, qu'à 20 h, 30, 
rassembler, au Vélo- | 
d'Hiver, les €: 


de la région parisien 
la C.G.T. 


liés à 
M. Benolt Frachon parlera de ls 
situation. 


Réunion 
des ouvriers boulangers 


Les ouvriers bouiangers de la ré- 
gion parisienne ceseront-ils le tra- 
vall demain soir pour protester contre 
le refus des syndicats patronaux et 
des pouvoirs publies de faire droit à 
leurs revendications ? 

C'est du moins ce qu'ont décidé 
ceux d'entre eux qui assistaient au 
meeting qui s'est tenu jeudi en fin 
de, soirée à la salle Wagram. 

Le syndicat C.G.T. a des ins- 
tructions à ses membres pour qu'ils 
se rassemblent ce soir, à 17 heures, 
pour entendre les instructions. 

Les revendications des ouvriers 
boulangers sont les suivantes : 

— Révision ĉu calcu des salaires 
de base ; 

— Paiement de la prime de pa- 

© isajoration de 100 % pour les 
jours de fêtes et le dimanche ; 

— Conclusion de la convention cole 
lective. 

D'autre part, une certaine agitation 
æ manifeste dans les services pu- 
blics et de santé parisiens où des! 
arrêts de travail ont été observés hier 
notamment aux abattoirs de la Vile 
lette, au cimetière de Thiais et aux 
services de désinfection. 
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UN DAKOTA DISPARU 
EN AUSTRALI 
avec 13 personnes 


à bord 

SYDNEY, 3 septembre. (U.P.) — Un 
Dakota, à bord duquel se trouvaient 
10 passagers et 3 membres d'équipage, 
et qui était part de Brisbane pour 
Sydney. est porté manquant depuis 
jeudi soir. 


LE PRIX DES NEUF 
à Stephen Hecquet 


BIARRITZ, 3 septembre (Dépéch 
Paris-presse). — Le Prix des Neuf a 
été attribué, à Biarritz, à Stephen 
Hecquet, pour son roman Bons pour 
La mort, par 5 voix contre 2 à Jean- 
Baptiste ner ose 

tephen Hecquet est premier secré- 
taire de la conférence au Barreau de 


VENTE FORMIDABLE 
20.000 POSTES A CREDIT 


TOUTES LES MARQUES SANS EXCEPTION 


Reprise des enciens postes 


totale - Superbe cadeou à lo 


5' Année. = N° 1.155 


Tagitation QUI REPREND SES CONSULTATIONS 
Et maintenant QUI : R. Mayer 


Queuille, André Marie? 


“Il faut un gouvernement capable 


d'assurer les tâches de salut public 


que requiert la situation a dit R. Schuman 
Par André ALBERT 


UR le coup de 14 heures, M. Schuman a renoncé à 
former le cabinet. En vérité, comme nous n'avons 
cessé de l'indiquer depuis le refus de participation 

tes, sa combinaison paraissait bien compro- 


des soci 
mise, Privé de l'appui de l’un des trois grands partis, il 
n'eût pu durer que quelques semaines et certainement 
pas gouverner. Ç'eût été un nouveau cabinet « chargé 


d'expédier les affaires courantes ». 


Enfin, les négociations de la nu 
avaient souligné les faiblesses de cet —— 


cp mt Minance qu | i 
Em da 

i Je n’en veux 
LL] 
à personne 


personne n'osait y prend: 
Viers de commande, c'est-à dire les 
portefeuilles que, jadis, on se dispu- 
fait : je Travail et l'Intérieur. 

C'est sur le nom du titulaire de ce 
maroquin que se sont cristallisées les 
difficultés. A une heure du matin, M 


Mitterand. membre de IU. D. S. R. En annonçant qu'il renonçait à fo 
refusait le périlleux honneur que lu ernement, A Rol 
offrait M. Robert Schuman, I) a in- à précisé 


voqué la nécessité d'obtenir l'aut 
sation préalable de son groupe. 
Ce dernier. réuni ce matin. a lon 
guement hésité. I) a finalement auto 
risé M. Mitterand à aller place Bes 
vau, mais à deux conditions : le ma 
tien des élections cantonales prévues 
pour octobre prochain et le rétablis- 
sement des élections législatives pam 


La crise continue 


Mais, devant ces conditions, à la 
vérité très acceptables. M. Schuman 
n'a pas pu s'incliner. C'est un MR.P. 

ne l'oublions pas, M. Fonlupt-Espe- 
zaber, qui a rapporté la proposition 
de loi tendant à l'ajournement sine| Parti 
die de l'élection des conseillers géné- | ponin 
Tei eut aana de po herur A op) — Je n'ai pas l'habitude de bou | 


l'Assemblée nationale 

pouvoir constituer je gouverne- 
mon premier devoir était d'ê- 
les pasiions partisanes et les 
politiques. 

REE 


es concours 
es condi- 


t de constate: 
étroite et 
roupes. 


le redressement 

uelle. » 
sur son évent: 

une formation 


é ensul 
n à 


ulté- 
Robert Schuman a ré- 


icip: 


position de son propre groupe qui | SUITE PAGE 3 
semblait parfaitement désuni depuis 

la séparation de corps exigé par le 
groupe socialiste, son associé de la| 
veille au sein de la Troisième Force. 

La crise continue, écrivions-nous | 
hier. Les falts confirent ce jugement 
Vers qui M. Vincent Auriol va-t-il 
maintenant se tourner ? Vraisembla- | 
biement vers un radical. Des députés | 
valoisiens, M. Queuille est incontes-| 
tablement le plus chevronné. Déjà 
invité, lors d'une crise précédente. à 
former le cabinet, le député radical 
de la Corrèze, qui. entre parenthèses 
est un ancien collaborateur du général 
de Gaulle, s'y dérobait... 

Reste M. André Marie. Mais 
l'imagine mal revenant demain de. 
vant le Parlement avec un program- | 
me différent de celui de M, Pavi | 
Reynaud, dont la sévérité a entra! 
né le départ des ministres socialis- | 
tes. | 

Reste enfin M. René Mayer. 11| 
est jeune. Sa résistance physique | 
faisait l'admiration de ses collabo- | 
rateurs et ce e détail > a son im- 
portance. 

C'est vers lui, semble-t-il, que doi- | 
ve s'orienter le choix de M. Vin- 
cent Auriol. 


Quatrième jour d'agonie | 
BENES PARALYSE | 
respire de plus en plus 
difficilement 


PRAGUE, 3 septembre. (A.P.) — 
Le président Benès, dans le coma de- 
puis mardi matin, a été secoué au | 
cours de la nuit par des hoquets. | 
Le cœur est de plus en plus feible. | 
e: ses battements sont « presque | 
inaudibles ». La paralysie est pres- 
que complète. Des troubles pulmo- 
naires, en outre, sont apparus, et 
la respiration est difficile. 

Bulletin de santé à midi : « Le 
malade est toujours inconscient. La 
tension artérielle est tombée à 6.5. 
pouls 140. Respiration : 30. Tempéra- 
iure i 912. Au cours de ces, der- 
nières vingt-quatre heures, la faiblesse 
générale s'est accrue. 


Les troupes albanaises 
aux prises avec 
des forces grecques 


TIRANA, 3 septembre. (A.F.P.) 
— « Trois bataillons de l'armée 
gouvernementale grecque en forma- 
tion de combat ont franchi la fron- 
tière albano-grecque et ont ouvert 
le feu contre les troupes @lbanaises | 
de couverture », annoncé l'agence | 
albanaise. | 
< Les troupes albanaises, ajoute le 
communiqué de l'agence, ont WE 
du et le combat commencé à 11 
res s'es: poursuivi Jusqu'à 17 h. 40. 
« Le ministère albaneis des A: 
res étrangères a envoyé à l'O. 
une protestation. » | 


UN AMERICAIN 
TROQUE UN ŒIL 
contre 10.000 dollars 


AKRON (New-York), 3 septem- 
bre (A.F.P.). — Une ferme pour 
un œil, tel est le troc que se 
proposent de réaliser un fermier 
aveng guerre, d'une part, ei 
un père de sept enfants en bas 
âge, (> 


la 2 
fensive de 1918, vient d'offrir dix 
mille dollars à Victor Saint- 
Woomroeket (Rhode Is- 
land), pour un de ses yeux en 
bon état qui lui rendrait partiel- 
lement la vue, M. Saint-Cyr est 
prêt à un tel échange, parce que, 
dit-il, sans cet argent, il 
contraint d'envoyer ses eni 
l'orphelinat. 

Avec les dix mille dollars, il 
compte acheter une ferme où il 
élévera ses enfants. La transac- 
tion sera conclue dès que l'admi- 
nistration des anciens combattants 
aura assuré M. Larkin que l'opé- 
ration destinée à lui rendre la vue 
est possible.. 


formel, 


acheteur| 


Paris- 


SAMEDI 4 SEPTEMBRE 1948 


Trois cents étudiants, filles et garçons venus de toutes 


les provinces de France, sont part 
l'Angleterre où ils vont 


à Newhaven, d'où | 
dans la région de Londr 
l'Alliance française que } 
qui permet chaqi 


Le procureur de la République déclare à ‘ 


“JE NE M'OPPOSERAI PAS A UNE TRÈS LARGE 
INDULGENCE EN FAVEUR DE SIMONE WADIER” 


Le magistrat admet lui-même la faiblesse de l'accusation | pr eont nee 


ider à la rentrée des récoltes. 
Embarqués à Dieppe, ils toucheront le sol britannique 

ront dirigés vers des camps d' 
et le Pays de Galles. C'est à 


année à des jeunes de chez nous 


presse 


6 FRANCS 


E. 


Sainte.Rosalie 


Juliana, reine heureuse, 
succède à Wilhelmine 
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e 


reine glorieuse 
ferry 


ÉDITION 


Bromberger 


Devant l'impossibilité de trouver un ministre de l'Intérieur 


SCHUMAN RENONCE 


Il a remis Sa démission 
M. Vincent Auriol 


800 ÉTUDIANTS 
FRANCAIS VONT 
AIDER A LA RENTRÉE 
DES RÉCOLTES 
EN ANGLETERRE 


ce matin, pour  resserrant des 
d'outre- Manci 


cents postulant: 


initiative lis reviendront 


C'est une querelle d'experts qui maintient! 


en prison 


la monitrice de 


l'aérium 


(De notre envoyé spécial Robert FLORET.) 
CLERMONT-FERRAND, 3 septembre. 


O eT WADIER, accusée d'avoir tué Louis David, 


le directeur 


de l'aérium de Chabannes, près de Puy-Guillaume, restera en 
prison. M. Ray, juge d'instruction au Parquet de Thiers, vient 


de m 


tenir sa décision, malgré la fragilité des charges retenues contre 


la jeune fille, malgré l'opinion publique, qui, depuis plus de quatre | 
mois, réclame une nouvelle enquête, exige que tout soit mis en œuvre 
pour que le mystère de la mort de Louis David soit totalement dissipé. | 


Le procureur de la République a dû 
admettre lui-même, devant nous, la 
faiblesse de son dossier. 

Le magistrat estime que la jeune 
gille aurait pu tuer involontairement 
David dans un geste de peur, de ré 
pulsion ou d'autodéfense. 

— Aux assises, nous a-t-i] déclaré, 
je ne m'opposerai pas à une trè: 
large indulgence. 

Ce qui nous laisse sans doute en- 
tendre un acquittement possible. Mais. 
mème en cas d'acquittement. Simone 
Wadier aura été incarcérée plus d'un 
an pour un crime qu'elle n'a peut 
être pas commis ou qu'elle aurait pe: 
pétré dans un geste qui l'excuse en- 
tièrement. 

Alors, pourquoi cette détention et 
non sa mise en liberté provisoire. qui 
semble. dans tous les cas, s'imposer ? 

A Clermont, à Thiers et à Puy-Guile 
jaume on se refuse, en effet, à croire 

ja culpabilité de ja monitrice. 

Et la nuit tragique du château des 
anciens comtes de Chabrol est sur le 
point de devenir — dans l'esprit de 
certains — une « erreur » judiciaire 
montée de toutes pièces pour taire la 
véritable identité du meurtrier. 


On connait les faits: le 16 avril der- 
nier. Louis David fait, après diner. 
une partie de bridge avec sa moni 
trice-chef, qui est du reste sa maf- 
tresse depuis peu, et deux autres jeu- 
nes filles attachées à l'établissement : 
Odette Duteuil et Jeanne Beaucamp. 
A 23 heures, les quatre partenaires se 
séparent. 

A 23 h. 40, Louis David pénètre 
dans la chambre de sa femme, Fran 
cine. qui a quitté le château le mer- 


credi. chambre dans laquelle repose, 
cette nuit-là, Simone Wadier, 


Une heure plus tard, Louis pavia, | 
en proie à une crise d'épilepsie, s'abat | 
sur le lit de la jeune fille. La mort 
parait naturelle, bien que violente, 
docteur Schwartz, médecin de la fa 
mille David. qui procède, vers 2 heu- 
res du matin. à l'examen du mort 
Mais il ne remarque pas un profond 

om que Louls David porte au cou 
sillon tellement apparent, devait affir- | 
mer pa- la suite le professeur Patu- | 
ret. qu'un étudiant de premiére an- | 
née n'aurait pas manqué de le voir. 


Aujourd'hui, ce sillon oppose les| 
experts chargés de communiquer au | 
parquet les résultats de leur examen. | 
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de se perfectionner dans In langue anglaise, 

liens d'amitié 

et en faisant œuvre utile 

au « retour À la terre » » sont 

utant plus enthousiastes que figurent 
gramme de nombreuses excursions, 
familiarisés 

célèbr 


Voici 


‘Paris-presse ` 


publie un document exclusif 


le plan de 


démoralisation 
de la France 


tout en 
camarades 
Les trois 
partis 
leur pro. 
grâce auxquelles 
avec les sites les plus 
d'Angleterre. 


avec leurs 


Paris-presse ” : 


CE SONT DES 
« IRREGULIERS » 
EGYPTIENS 


qui auraient tué les deux 
officiers français à Gaza 


TELL-AVIV, 3 septembre (A.F.P.). — 
Le rapport adressé par les enquéteurs 
de l'ONU. au comte Bernadotte et 
au Conseil de Sécurité sur 
tances de la mort du colonel Quéru 
et du capitaine Jeannel, établit, croit- 


les circons- 


on, que les deux observateurs fran-| 
Egyptiens| 


cais ont été tués par des 
Après leur atterrissage à l'aérodrome 
de Gaza et lorsque l'avion roulait Vers 
son hangar 

Le rapport d'enquête précise, affir- 
me-t-on aussi, que l'avion peint en 
blanc a subi en piein vol une rafale 
de coups de feu qui l'a contraint 
d'atterrir. C'est alors que des « irré- 
guliers » égyptiens se sont précipités 


sur les deux occupants et les ont 
abattus. 
Trois officiers égyptiens. selon le 


même rapport. auraient été blessés et 
l'un d'entre eux grièvement, alors qu'ils 
tentaient d'empêcher le meurtre. 

Le document ajouterait, enfin, que 
l'une des sources d'informations des 
enquêteurc n'est autre que l'un des 
otticiers égyptiens blessés. 


qu'ABETZ 
proposait — il y a 8 ans — 


à HITLER 


enfin 


dans toute leur 


sur la France, L'Histo écrit peu 
ts, que « Paris-preste » présente 

une p z dans une 
de, Ils la méri coup sûr, dans 


s'agit de pièces confidentielles thenticité_ indiscutable. 


ces secrets alliés qui les ut récemment, 
lemagne et nous avons entre les ma emand, avec 
éro de classement dans les dossiers de la Commission ai 
guerre. 


pius importante est un n 
le 30 juillet 1940, et remis ie m 

Ce sont là des notes rapides 
Mais ce document n'en constitue 


randum écrit par Abetz, à $i 
me jour entre les mains du PUA: 

nt même un peu incohérentes. 
s une véritable préface à Mon- 


re. On y re finies, les consignes que devaient, 
s r ligne de conduite est tracée 

ne infin Toute ia 
€ s avons vu 


Abetz n’était encore que plénipotentiaire du minis= 

tère allemand des Affaires étrangères auprès du 
haut commandement des troupes d'occupation en 
France. C'est le 5 août seulement qu'il fut nommé 
ambassadeur du Reich en France, six jours après l'ens 
voi de son rapport, dont on peut supposer qu'il motiva 
cette nomination. 


Í E jour où il adressait son mémorandum à Hitler, 


PARIS -BREST -PARIS 


57 cyclistes latteront 
pendant 48 heures sans 
s'arrêter et sans dormir 


Paris-Brest et retour, c'est une 
légende qui se met à revivre, Ce 
soir, cinquante-sept cyclistes pren. 
dront le départ, et pendant deux 
ours et deux nuits ils rouleron 


Texte du mémorandum 


« Afin d'orienter, é 
voulu par notre politique € 


il est nécessaire d'établir des 
étroits avec tous les pa 
vements politiques français et 
eurs dirigeants, aussi bien en 
jpée qu'en zone o 


avant tout 


compléteront. s'arrêter avec un seul but en ti 
En de dt vèiee ‘où ne pas dormir, ne pas faiblir au 
re np ong des 1.182 kilomètres I 


En 1931, c'e 
d'Australie, 


un homme. veny 


ons attendre d'eux. Il 
mar Kee Hubert Opperman, qi 


maintenir, chez certai 


penez certains hommes) énievait l'épreuve en moins à 
n u 7 tente est possible] 50 heures. 
Ne Tales Une atéais Dix-sept ans après, une nouve 


Te génération de coureurs va s'élanc: 


risque d'amener 

nous, Le but 
ande doit être 
tion d'un pareil 
France politiquement 


à 


n tour pour ce match contre 
ouffrance et montrer que l'homme 
ast bien l'animal le plus endurant | 
yer d'intrigues 


AIDE FINANCIERE 


“v| américaine à Franco ? 


dpourvue de forces mi 
à un danger NEW-YORK, 3 septembre. (Déphe 
he Paris-presse) — D'après le core 

« Le danger pondant renevols du New York 
imes, le gouvernement de Franco 


du chauvinisme > drera d'ici ques mols s'il 
g ne reçoit pas une aide financière des 

« LE FRANÇAIS EST NATUREL-| U. S. A. d'ici là 
LEMENT BRAVE. SIL N'A PAS Les membres de l'état-major amé- 
« TENU » AU COURS DE CETTE) ricain seraient à l'œuvre pour obte- 
GUERRE, C'EST QUE NOTRE PRO- z l'aide américaine financière pour 
PAGANDE AVAIT DEJA OPERE 


anco, suus le prétexte qu'en css de 


SUR LUI EN LE PERSUADANT ies U. S. À. auraient besoin 
QU'IL S'AGISSAIT NON PAS D'UNE Espagne pour établir les bases 
GUERRE « FRANÇAISE ». mais d'un | rations en Europe, et que 
conflit provoqué par uiverie in-| l'Espagne serait probablement une ale 
ternationale. l'impérialisme anglo-| liée des U. S. A. dans une guerre 
saxon et la ploutocratie, pour écra-| contre l'U. R. S, S. 

ser l'Allemagne qui ne cherchait 


elle. qu'une entente avec la France. 

+ Mais qu'on lui impose un traité 
trop dur, le Français comprendra 
qu'il s'agissait bien d'une guerre pour 
la France. Dès lors, il se révoltera. 
et celui-là même qui n'a pas voulu 
risquer sa vie en pleine guerre n'hé- 
sitera pas à la sacrifier en temps de 


paix. 
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LE PRÉFET DE 


N conseiller municipa] de Paris 

vient d'écrire au préfet de la 

Seine pour jui dénoncer l'indi- 
gation qui, selon Jui, s'est 
emparée d'innombrables Parisiens « en 
apprenant le lamentable épilogue de 
cette tragi-comédie que fut le récent 
Vincennes d'une 

‘animaux exot- 


ques ». 
Aprèf s'être apitoyé sur le sort de 


«sur 
euro- 


pa goes les i convoi, 


LA SEINE DEVRA S'EXPLIQUER 
sur Ìa mort de Dumbo 


péens, on s'en était remis à des indi- 
ènes parfaitement illettrés mais dont 
Fexpérience ancestrale vaut tous jes 
parchemins de nos instituts, l'éléphant 
Dumbo et le lamantin ne seraient pas 
arrivés mourants à Paris ». 

En conclusion, le conseiller muni- 
cipal demande au préfet de-la Seine 

1) Combien a coûté cette « malen- 
contreuse opération » ; 


et du lamantin 


Élégont, ampia 
à lo mode 


Très ogréobis 
s À, à porter. 


2) Quels budgets supporteront cetie 


dépense : 
) Le bilan des animaux morts et 
le montant exact de la perte ; 

4) A combien se sont montés les 
frais de maladie et d'inhumadon, et 
qui en paiera la note ; | 

5) Quelles sanctions ont été ou se 
zont, prises contre les responsables. 
« aus placés qu'ils solent sur 
d'échelle santinistrative >; | 

6) Quelles mesures ont été prévues 
pour éviter le retour de semblables 

is, 


a 5> { + 
dalentin 18 
58 BONNE ROUVELLE 
PARIS 6 Ame de CLICHY" 


158 Roe LAFAYETTE 


LYON + ROVEN + LILLE + STRASBOURG, 


LA REINE HEUREUSE SUCCÈDE A LA REINE GLORIEUSE 


JULIANA PARTAGE AVEC 
SON MARI, LE PRINCE 


(De notre envoyé spécial Merry BROMBERGER 


LA HAYE, 3 septembre. 


UNDI prochain, Juliana sera « inougurée » reine des Pays-Bas. Le 
soir même la charge de chef du protocole de la cour sera devenue 
honorifique. Le premier geste de la nouyelle reine sera d'abolir 

le révérence et en général toute manifestation du foste souverain. 

C'est avec terreur que Juliana, régente depuis cinq mois du royaume 
maternel, voit approcher les fastes de son intronisation. L'apparat, les 
revues à cheval (elle monte très mol), les promenades en carrosse où 
sa mère, très belle en sa jeunesse, triomphait avec naturel, lui inspirent 
une sorte d'angoisse. Spirituelle, pleine de bonne humeur it 
capable d'improvisations très drôles dans un cercle restrei 
cieuse, pleine de bon sens et de sérieux quand elle siège avec ses minis- 


chose est d 


, nullement effrayé 
imant à plaire 


ronne à la maison. 
L'ombre de sa mère 


Opérs, 20 h., Boris Godounov. Juliano 
Elaia Te -dai aiee tement. L'ombre de sa mère, la 


Comédie-Française (Salle Luxembourg), 
20 h. 4, Un mois à la campagne. 
Antoine, 21 h., L'Ecurie Watson. 
Capucines, 21 h., L'Extravag. Théodor: 
Châtelet, 20 h. 30, La Maréch. Sans-Gêne. 
Comédie Wagram, 21 h., Interd. au public 
D 21 h., Jis ont 20 ans. 
Edousré-VIl, 21 h., Shéhérazadi 
Etoile, 21 h., Mouche 
Gramont, 21'h, La Ligne de chance. 
Ga-Guignol, 20 h. 45, Lab. d. Hallucinat. 
G: » 21 h., Les Parents terribles. 
B 2i h., Haut les mains. 
Le Bruyère, 2i D. Branquigno 
Miehodière, 21 h., Pauline. 
‘Une belle histoire. 


, ces jours prochains don: 
son discours inaugural radiodiffusé, 
Imiration avec laquelle elle vit 
Wilhelmine sauver sa couronne dans 
la révolution, et l'honneur de son 
poys dans la guerre, Ma 
toyable contrainte dans ioquelle elle 


aux Pays-Bas. Elle en a trop souf- 


21 B 

Th. Cha 21 hs fert personnellement. 

Th. Huchette, 21 h, Mort de Tarelkine.| Elle grandit en un temps où Ihis- 
Théâtre de Paris, 21 h., Plume au vent| toire faisait un jeu de massacre de 


Verlaine, 21 h, La Rage au cœur. 
Vx-Colombler, 20 h. 43, Luc. et le bouch. 
RELACHE. — Ambigu, Hébertot, Moga- 
dor, Variétés. 
CLOTURE ANNUELLE. 
Ambassadeurs, Atelier, Athénée, Boui 


la galerie des portraits officiels. Cha- 
que trône qui s'effondrait était l'occa- 
sion pour Wilhelmine d'une leçon de 
royauté à l'enfant. La jeunesse de 
— Alhambra, | Julana fut hantée des apparitions de 
ces fantômes tragiques ou de ces va- 


fes-Parisiens,  Galté-Lyrique, Made-| gabonds de l'exil dont sa mère dé- 
leine, Mathurins. Michel.” Montpar-| taillait les fautes : Charles de Por- 
nasse-Baty, Noct{mbules, Nouveautés, | tugal fusillé, Guillaume II apparu ré- 
Œuvre, La Pobnière, Renaissance.| fugié sanglant à la frontière de Hol- 
Sarah-Bernhardt, Bobino, Européen.| jande un matin de 1918, l'empereur 
Luns-Rousee. Charles chassé par la faute de Fran- 


ois-Joseph dont la sénilité, obstinée 

régner, avait conduit son empire 
au désastre et l'Europe à la ruine, Ni: 
kita de Monténégro réduit À vivre de 
la vente à la sauvette de ses décors 
tions périmées, Nicolas II abattu avec 
tous les siens, Ferdinand de Roumanie, 
le Grand Ture, Georges ler de Grèce, 
Alphonse XIII, Carol, Windsor, Vic- 
tor-Emmanue., jusqu'au voisin Léo- 
id de Belgique. que de leçons 
acrobatie souveraine écouta Juliana. 


Un mariage-libération 


Elle fut l'enfant modèle de la Hol- 
lande, la petite fille exemplaire, guin- 
dée dans sa rèche lingerie de shir- 
ting. les convenances protestantes et 
l'exemple à donner aux enfant 


Les marrants terrib. 
Beau fi 


Cov. Bépubl., 21 b. 


FILMS FRANÇAIS 


Agriculteurs, Enfants du Paradis. 
Apollo, Croisière pour l'inconnu. 
Aubert, Croisière pour l'inconnu. 
Baisse, Les Pieds Nickelés. 
Ciné Champs-Elysées, Le Jour se lève. 
rs, Le Diable au corps. 
Chiehy-Palsce, Bataille de l'eau lourde. 
Demours, La Carcasse et le tord-cou. 
5i ça peut vous faire plaisir. 


ses 


Eiysées-Cin ermerle. 
Ermitage, Femme sans passe. Fans sujets. Elle y pagna le respect 
Français, Fiacre 13. de son peuple pour son enfance 

Gsumont-Paiace, Dédée d'Anvers. vère, la réputation d'être mal habillés 


et de manquer de bonne grâce en 
publie. 

Le mariage de Juliana fut pour elle 
une Libération. Bernhard de Lippe al- 
lalt entrer comme une bombe dans 
les palais compassés de Hollande. Ne 
tenant pas en place, toujours prêt à 
sauter à cheval. dans un avion ou 


Gaument-Théâtre, Croisière pr l'inconnu. 
x Les Pieds Nickelés. 
Impérial, Si ça peut vous faire plaisir. 
Le Rovnie, Chartreuse de Parme. 
Marignan, Le Colonel Durand. 
Morivaux. Le Colonel Durand. 
Maz-Linder, La Nuit blanche 
Midi-Minult, Si ça peut vous faire plaisir 
Moulin-Rouge, La Nuit blanche 
Normandie, La Nuit bianche. 
Palsee, Princesse des Faubour 
Paramount, Femme sans passé, 
Carrefour du erime. 
e Un fiie. 


Eoyal-Ha , Clochemerle. 
Royal-Haussm. (54 La Loi du Nord 


MARY MARQUET 


INTERDITau PUBLIC 


BERNHARD DE 
les charges du 


dans une auto de course, offrant des 
boites d'allumettes à ressort au Grand 
Maréchal de la cour, glissant du poil 
à gratter dans le cou de la Grande 
Maitresse, tendant des cigares explo- 
sifs aux chambellans. le petit employé 
de commerce à 1.600 franes par mois 
ul épousait la plus riche héritière 
l'Europe et la fille de Wilhelmine 
n'avait rien d'un prince consort de 
gravure officielle. 

Sa vitalité trépidante, sa frénésie 
sportive, sa bonne humeur énorme 
avaient tout de suite séduit la prin- 
cesse baleinée de rigueur royale. dès 
leur première rencontre au mont 
Sainte-Odile en 1936. Une promenade 
dans son vieux tacot écaillé lui parut 
la plus belle aventure du monde. Elle 
découvrit avec lui le goût des ciga- 
le plaisir de vivre, la cruche 
des auberges de routiers, les 
et la caresse du linge de soie, 
la liberté. Il fut tout de suite son r 
Aujourd'hui encore quand il rentre 
en trombe au château de Susdijck, 
les Hollandais s'émeuvent de voir à 
travers la grille leur régente courir 
vers lui avec ses quatre filles et se 
jeter dans ses bras. Ils sont touchés 
de ce bonheur bourgeois, vaguement 
inquiets aussi. Chez eře, ils le savent 
bien, leur reine de demain n'est qu'une 
très bonne et obéissante épouse, une 
mère heureuse. Ils auront, lundi, plus 
qu'une souveraine, un couple royal, 
pratiquement un rol sans couronne. 


Le gendre 
et la belle-mère 


La grande joie de Juliana, c'est que 
son mari ait fait aussi la conquête de 
sa mère. Les débuts du mariage connu- 
rent quelques heurts. Les cigarettes 
du prince allumées dès avant le café, 
la cigarette de Juliana allumée en 
méme temps stupéfièrent la cour. On 
n'avait jamais fumé devant la reine. 
Les farces de Bernhard soulevèrent 
l'épouvante. Elles rappelaient trop les 


gouvernante s'allongent sur le tapis 
en culotte de sport et exécuteat les 
mouvements au commandement. En 
tout le monde saute dans la 


les princesses vont à 
ge voisin. une école 
de rêve au de chaume où elles 
s'asseyent à côté de ja fille du bou- 
langer, de l'épicier, du boucher... Leur 


* 


gâteaux, 


k 


est l'homme le 


Boeke, 
plus condamné de Holiande. Il a passé 
en prison une bonne partie de sè 


maltre, M. 


vie. C'est un vieil idéaliste qui, ayant 
épousé une des plus riches héritières 
d'Angleterre, la fille des chocolats 
Cadburry, persuada sa femme de faire 


san cadeau de ses usines aux ouvriers 
enarek. de mari de Wiheimine qui Pour, devenir avee lui maltrese 
ole. 


n'avait pas rendu la reine heureuse 
et qui, même en publie, faisait son 
désespoir par ses facéties aux dépens 
des diplomates. 


Mais Wilhelmine renonç: 
changer son gendre. Elle l'acceptait 
tel qu'il était, heureuse de voir un 
homme animer cette maison depuis 
un demi-siècle au pouvoir des fem- 
mes, maudissant sa témérité malz ad- 
mirant son courage. Elle lui offrit une 
nouvelle voiture quand 1] eut jeté la 
première contre un arbre. lui confia 
sa vie en le laissant prendre sans 
murmure les commandes du Dakota 


Comme il refusait de payer ses im- 
pòts, on le mit en prison. En cellule. 
il mit au point une nouvelle méthode 
d'éducation. Il ressortait, défiait à 
nouveau le percepteur, retournait en 
prison... La Gestapo l'enferma à son 
tour. 

Aujourd'hui. Juliana pale les taxes 
en son nom pour lui permettre d'édu 
quer ses fill 
Le sort qui pèse sur la maison 
'Orange tombée en quenaui|le, Bern- 
hard n'a pas réussi a le faire tom- 


royal. Elle lui prodigua les chevaux ber. Quatre enfants, quatre files 
de steeple-chase. les fusils de prix, Après la reine-mère Emma, qui régna 
les paires de skis, les avions d'acro. -huit ans : après Wilhelmine. qui régn: 
batie qu'il fatigue tour à tour dans ĉinquante ans: après Julians. o 
ses exercices de cavalier, de chasseur, prend maintenant le sceptre, le trône 
de pilote, de skieur jamais las. des Pays-Bas est encore promis à une 
femme. la princese Béatrix, qui. à 


11 ans. a déjà les manières d'une 
reine et l'autorité de ra grand-mère 
Béatrix joue au basket-ball et im 
provise das comédies avec ses sœurs 
Mais elle est délà la souveraine indis- 
eutée de son école 


Le guerre fut 


Le matin, leçon de 
culture physique 


Tous les matias, au château de Sus- 
dijek, Bernhard évellle la maison pour 
la leçon de culture physique. La reine 
de demain, jes princesses, leur jeune 


pour Juliana une 


JACQUES ERWIN 
M.F ABERT 
R.FAVART 
G GRANOPRE 
NOEL 


PORTE SAINT-MARTIN 


| Si vous aimez rire ? ! 


HA L'ETOILE — 5 


Beala, Les Pieds Nickelés. 
dio Ri Mandrin. 
1, Monsieur Vincent. 


Ursu 
Vivienne, Les Pieds Nickelés 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


Astor, Shéhérarade. 
Bonspsrie, Le Démon de la chair. 
California, Le Carrefour de la mort. 
Caméo, Mac Coy. 

Ciné-Michodière, Tarzan à New-York. 
Cisémende. Le Carrefour de la mort 
Cimépr. Champs-Elysées, Ny Don 
Eldorado, Shéhérazade. 


Pagode, Quel pétard ! 
Pisza, Les Condamnés. 
Refeis, Nyla le Lapon. 

Rés martin, Le Banni. 
Royal-Haussmann (Ciub), Opium. 
Rits, La Septième Croix. 


FILMS ETRANGERS (Vers. origin.) 


Artiste, La Gée Dame et le Mauv. Garg. 
Avenue, Mésalliance. 

Biarrits, L'Apôtre du désert 

Brosdway, Le Carrefour de la mort 
César, Shéhérazadı 

Ciné Etoile, Emporte mon cœur. 
Colisée. Les Liens du passé. 
Delambre, Mac Coy- 


aux moins 
i6ans 


sur 


Force 
La Perle noire. 


Lord-Byro: 
lés 


MARKEN. 


rerun HLA MOUCHE ESPAGNOLEŲ 


GAUMONT . REX 


PALACE 


Cette œuvre d'atmosphère nous introduit 
dans le quartier des filles du grand port belge 
et constitue une peinture réaliste de ce «milieu» 


guère arrêté. En dépit de l’audace du sujet, le 
réalisateur, YVES ALLÉGRET, o su garder le 
tact nécessaire et réaliser une œuvre à la fois très humaine 
et très dramatique. Elle doit beaucoup aussi à la parfaite 
interprétation de ses principaux acteurs : BERNARD BLIER, 
SIMONE SIGNORET, MARCEL PAGLIERO avec DALIO et JANE 


Allez voir « LES SURPRISES 
DU DIVORCE ». 


Places de 30 à 300 francs. 


DERNIERS JOURS 


UN FILM AUDACIEUX ,“ DÉDÉE DANVERS ” 


quel le cinéma, jusqu’à présent, ne s'était 


Ses dossiers fermés, 
elle court à la cuisine 
confectionner 


lu: qui est le vrai 
maître de maison 


CE SOIR SUR SCÈNE 
L'ASTOR 


(EX PETIT-CASINO) 
ETA 


L'ELDORADO 


YVONNE DE CARLO 


La plus belle fille du monde! 
vedette du film 


| NUIT BLANCHE 


= NORMANDIE-MOULIN ROUGE-MAX LINDER 


PIERRE BRASSEUR 
CLAUDE FARRELL 
JIMNY GAILLARD 
PIERRE LARQUEY 


DANS 


à 


2 UNEREALSATDNDE RICHARD POTTIER 
CHARPINI WE 
Ho 
je 


ET d 
ANDRE BRUNOT 


ARLETTE MERRY ( 
d 


` JACQUES DACONINE ” 


LIPPE 
pouvoir 


autre école d'indépendance. Pendant 
que son mari, après avoir fait la 
chame aux parachutistes allemands 
dans les rues de La Haye ei s'être 


battu en Zélande, s'entrainait à Lon. 
dres comme 

eRAF.. Julian 
faisait 


de chasse de 
t seule au Canada, 
promenait ses en- 
aux “invitations de 
a conquête de la 


ses courses, 


faisait 


* 


des 
mais cest 


* 


Maison-Blanche. Elle s'y faisait aimer 
comme elle est aimée en Hollande. 


Chef de maquis 


Depuis leur retour, Juliana et Bern- 
hard déjeunent „rarement ensemble. 
Ils sont très pris tous les deux. La 
reine leur avait laissé les charges de 
la royauté. De son gendre, revenu 
comme chef du maquis des polders, 
elle a fait l'inspecteur général des 
forces armées et lui a donné le titre 
de prince des Pays-Bas, faute de pou- 
voir faire de lui le roi. Bernhard falt 
l'impossible pour dominer cette pré- 
vention qui, malgré sa loyauté pen- 
dant la guerre, subsiste encore : il 
est né Allemand. Et les Hollandais 
nourrissent pour leurs voisins, leurs 
bourreaux, une haine inextinguible. 
Le prince, comme tous ses sujets, a 
oublié qu'il parlait allemand. En 
Suisse, 1] répondit en français ou en 


anglais aux compliments qui lui 
étaient adressés en allemand. S'i! n'y 
avait pas ce souvenir de sa naissance, 


il serait aussi populaire que les deux 
reines. Pratiquement, il partage déjà 
la moitié du pouvoir royal. inaugure 
inspecte et visite autant et plus que 
Juliana. Celle-ci, de son côté. 
kure, inspecte et visite. Quand elle 
reste à la maison, c'est pour étudier 
les dossiers, recevoir les ministres 
Fermés les dossier, elle court à la 
cuisine préparer des pâtisseries por 
son mari et pour ses filles 

On l'appelle déjà la reine heureuse 
Sa mère était la reine glorieuse. L'une 
et Mautre mettent leur fierté à dire 
que leur royaume ne cesse de grandir. 
Mais leurs conquêtes sont toutes paci- 
fiques. Elles se font sur la mer. Cha- 
que règne féminin laisse à la Hol- 
lande quelques cantons de plus gagnés 
non sur leurs voisins, mais sur ja mer 
du Nord 


LE 5 SEPTEMBRE RENTREE DE 


MORINO 


et son orch, typique de ia radio 


MIMI PINSON 


Le dancing des Champs-Ely 
79, Champs-Elysées, 78 
Matinées 16 h. — Soirées 21 
VA Métro : George V, Marbeuf 
NAPOLEON.v0 
DELAMBRE.vo 
CAME Ov 4 
GAITÉ-CLICHY.vr ; 


LA Aux 4 COINS du MONDE Eag 
Ce soir gdo Première à 21 h. 
LES MAXWELLS 


e cirgue de Janis” 
TEIA 1348-49 k 
LES 7 HORTOBAGYI k 

EDDIE GORDON 
EE da 
PR bc 

LES 4 MORELLYS 

WARREN, LATONA 

and SPARKS 


1 < somgleur 
ROBERTO CHIESA 


LYDIA et HARRYS 
CRE 2 


YVES DE LA COUR 
et la Caval. de ia Ror» d Argent 


et.. LES FRATELLINI 


Loc. 11 h. à 19 h 
TRU. 23-78 


* 


inau- | 


| 
| 


U 


drini s'assit : 
Jne loni 
devant du restaura 
ure tringle de cur 


k 
ne pouvaient v 
Tous deux 
table avec le jeune homme. 
vaient faire un curieux tableau, |u 
que lampe du fond de la pièce jetan 
des ombres étranges sur les joues 

grasces de Glovarni et ses ép 
massives. sur le doux visage de 
cesco Polandrini et éclairant 
profil aquilin de maman 

c'est elle qui parla ja première 
Elle me dit plus tard qu'elle 
dait bien ne pas se dép: 
calme mais qu'elle avait buté dès les 
prerders mots sur l'imprécision du 
Statut d'Erilia 

sgnorina 


avez-vous laissé 
euh.. la sign 


signora. 
Brougia 
Francesco avait « un œil coux et 
magnifique » qui, À sa question, cilia 

imperceptiblement. 
signora va très bien. répon- 


gravement. Elle vous adresse 


pa- 


gnora était 
rès bien des 
d'affaires. M 
e que son père est mor! 
Que vient-elle faire à Pérouse ? 
— Signor, nous sommes venus un 


peu par devoir, un peu pour affaires, 
un peu par plaisir aussi. Pérouse 
est une ville ravissante; il ne faut 


pes rester trop longtemps sans la vi- 
hery 
— Vous êtes 


is saviez que f'y 
es 


e. La signora Emil 
était très surexcitée en découvrant 
votre nom sur la vitrine de ce restau- 
Tant. « Regardez, Cecco Peppi » 
t-elle dit, « regardez ce nom 

torante Rechelti. C'est 

Que j'ai bien connue 
yeux brillaient et elle 
rire. « Je me demande... non, ce n'est 
pas possible... mais pourtant... 
de me déco le no 
Alors, signora, je 
n'y avait que le maitre 


habi 
Rechetti ? 


une 


s'est mise à 


(Traduit de l'anglais, par Françoise JOBIT) 


LE BEAU CECCO PEPPI 


NE brusque expression de haine avait décomposé le visage de 
Giovanni et, pendant un instant, maman avait cru qu'il allait 
frapper l'homme ; mais il avait retrouvé son contrôle et ordon- 

né sèchement : « Entree ! » Da geste, il indiquait une chaise ou Polan- 


GRAND ROMAN 
D'AMOUR. 


ILKA CHASE 


de province 


épicerie. 
un voyageu 


Cecco Peppi la re 
lueur 


vev 
une 


d'admiration. 
un soulagement à 
monne qui ne se 


Jaiseët pas 


vait rien ait jusque-là qui | 
e indiquer qu'i) était au eo 
de tion. I1 semblait Patis-prosss £ 


pourtant je qu'Emilia ait 
tenu se lan et Rechetti conti- 
nuait à le dévisager avec suspi 
cion. 


— Vous m'avez dit que vous étiez 
veau par devoir et pour affaires 
éraiement ? 

— Out signor, c'est exact. Tour 
voir ma grand-mière. Le signor Buc- 
narottl, mon maître, désirait que je 
prenne graphies de 
taine, ici, 
quait d'un 
tion du fameux chef-4 œuvre 
Perousr.) Il en fait une de propor- 
tions semblalles. La fontaine de Pi- 
sano ert très belle, 11 voulait s'en 
rafraichir ler yeux 

— #4 vous l'avez photographies ? 

— Pas ce jour-là, signor. C'est 


DEMAIN 


Un amour de berceau 


+ auprès de ma pran -8 


Im Alore, vous retournez avec l 
senora Emilia? Vous repartez a t as 
Maroc ? demanda Giovanni. Et. tirent une enve e sa 
Heu. je ne pense pas, signor. che. Ar ^ , 
Us sont trés bons poui L La grâce deur présentant ses 
siknora, '4 signor Umh les de tres de cré 
enfants sont très gentils, mais | à ` 
est parfois préférable de retrouver i , 


4'homme c: ht 
échangèrent font « J'aime 


son indépendance 
Maman et Rechetti 
un regard. La pensée qu'il allait 


m'a appris que le propri 

Rechetti. Je suis allé 
simora Emilia, qui a 
le signor. 


la simora Emilia m'a dit 


Cecco Peppi. les voies 
impénétrables. » Les paroles de ja 
signora sont fréquemment pot 
- Il se tourna cérémontenserent 
ignora Rechetti l'a 


du de: 


v 
peut-être 

Sans doute 
ton rec. En 


pondit maman d'un 
Amérique. nous dirions 


AGRICULTEURS 
Dans sa” VERSION Irene 


LES ENFANTS 
DU PARADIS 


Marcel CARNE 


URSULINES 


DES 


STUDIO 


Dancing de l'Olympia 
ENT Se one au 
MAT. et SOIREE t. l. jours 
Mélodie - Chant - Rythme 


aveo les orchestres 


Fernand CLARE et Quintin VERDU 


OLYMPIA 


TH. JACOUES HAÏK 


| GYMNASE 


Mme PAULE ROLLE présente 
GERMAINE DERMOZ 
MARCEL-ANDRE 


JEANNE PROVOST 


LES PARENTS 
TERRIBLES 


lam 3 actes de JEAN COCTEAU, 


| pD 1 
ELTA PALACI 


, rue du Faubourg-Montmartre 


LE PREMIER 


REALISTE 


LE MILIEU 
LES FILLES 


INTERDIT 
AUX MOINS 
DE ANS 


_ C'est un film COLUMBL 
BROADWA pre 
CALIFORNIA v; 
CINEMONDE 


n film implacable 


Yi 


| 
| 
| 
| 
| 


Attendant avec la même joie une fille ou un garçon 


ELIZABETH PRÉPARE 
UN BERCEAU BLANC 


PNEUS qu'elle a découvert dans 
WMA un grenier de Buckingham 


EN (De notre correspondant particulier C. LEMERCIER.) | 


LONDRES, 3 septembre (par téléphone). | 

princesse Elizabeth ne sera pas déçue si son premier enfant 

est une fille, et. pour bien le prouver, elle a préparé, pour la 
venue du nouvel héritier (ou héritière) au trône d'Angleterre, 


une layette, une voiture, un berceau blancs et non roses ou bleus. 
> de ce matin 


Le temps qu’il fera : 
DEMAIN | 

| iques ondres avec orages. 

Eclaircies e fin de soirée. Tem- 

|pérature diurne en baise de 1 

| à 2 degrés. 


Le pain 


sans Li 


chets | 


LES BOULANGERS 
tourangeaux n'abandonnent 
pas la bataille 


Ils perdent leurs alliés du Centre-Ouest 
mais gagnent l'appui des Méridionaux 


(De notre envoyé spécial François CHARBONNIER.) 


L'UNANIMITE, les 


boulangers d’Indre-et.Loire ont 


TOURS, 2 septembre. 


décidé, 


hier, en fin d'après-midi, de poursuivre la guerre du pain. Une 
demi-heure plus tôt, ils avaient repoussé, avec le même enthou- 


siasme, un ordre du jour présenté par leur président, } 
t pourtant été fort applaudi à son arrivée, aur: 


Celui-ci, qui a 


Rousseau. 


voulu obtenir des 350 boulangers présents à la réunion la promesse de 
se soumettre aux décisions que prendra mardi, à Paris, la Confédé- 


RENVERSES SUR LE TROTTOIR, ajo: 
rue de Maubeuge. par une auto qui 


à cette révélation que la prin-1 
cesse a décidé d'accoucher à Lon- 


a poursuivi sa route. M. Henri Amour.| dres, au palais de Buckingham 
commerçant, 106, rue Lafayette, et| Un mois ou six semaines après la | 
Mme Renée Germain, 40 ans. même| naissance, elle se rendra avec son | 


adresse, ont été conduits à Lariboi-| bébé 
Res de Windiesham Moor et y passera ia 
AU COURS D'ESSAIS, AUX ETA- Pius grande partie de l'hiver. | 
BLISSEMENTS SAFL. w Farmen-| La magnifique nursery de Clarence | 


dais sa maison de campagne | 


(Suite de la première page.) 


tier. à Putea ix, un Volant magnétique Houn, hôtel particu! ier qu'ha Sourde agitation dans 
a dime Un Ingénieur, M. Gérard Gi- | ront là princesse et je duc, compren. | 

bourg-Machet, vingt-trois ans, demeu-| dra, enre auies de miatnilaos les chemins de fer 
rant 23, rue Guynem: à Versailles, a| albums où prendront place de nom- 


été mortellement blesse cheminots dijonnais du dépôt 


PROVINCE | 

UNE PORTIERE RESTEE OUVER 
TE au moment où un train entrait en 
gare de Saint-Fargeau (Seine-et Mar- 
ne) heurte un voyageur sur le quai 
Atteint à ja tête. [e voyageur, M. Ro- | 
ger Grandmaire. ajusteur à Stains, est | 
Trièvement blessé. 

POUR AVOIR COMMIS D'ATRO- 
CES VIOLENCES sur sa fillette, àgée | 
de quatre ans, or arrête un père de | 

P: demeurant à | 


breuses photographies de l'enfant 
sans compter le « Livre de Bébé 
relatant les progrès de l'enfant, son 
poids, sa premiere dent, ses pren 
res paroles, sa première colère, et tous 
«es autres détails que les parents ai- | 
ment à se rappeler. La princesse EU- 
zabeth tiendra elle-même ce livre. | 

Au lieu de faire faire un nouveau | 
berceau, la princesse a été tirer, d'une 
ce de débarras, au troisième étage 
du palais de Buckingham. un ber- 
ceau vieux de cent ans, rouillé, à | 
quatre colonnes, et qui n'avait pa<| 

vi depuis la naissance du due de 
nt 


hier, à 18 t 
chandises arrè 
minés sur leur destination. 
Cependant l'agitation persiste dans 
personnel de la S.N.C.F. 

Au dépôt de Villeneuve-Saint-Geor 
ges. 2.000 travailleurs ont fait un mo’ 
vement ge grève de 24 heures, main 


de travail d'une heure 
s'est produit au service de l'entretien 
de Pantir et de 15 minutes à La Va- 
renne. 

Le bureau de la Fédi 
connaître « qu'il approuve el »e solie 


ration fait 


ous! K 


ABANDONNE, Camille Lemaitre, douze! Elle l'a fait repeindre en blanc et| °°°: M dde à 
al Sem h-Fontaine (Orne), fait & doubier de satin blane, sans compiere AVE Ce on immediate pres 
ter l'engin et est tué. Son bea les rideaux de mousseline. TE ÿ 


de la direction de S.N.C.F. et du 
président de la République ». 


Dans les mines 


M. Henri Merières, en se rend: 


Pour ce qui est de la voiture, dans 
hâte à son chevet, À bicyclette. 


laquelle une nurse proménera le bébé 
d'abord sur les routes du comté de 
| Surrey et ensuite dans le pare pu- 
("al blie qui entoure ie palais de Buc- 


entre 
en collision avec une auto et est tué 
À son tour. 


Mme JEANNE BERTHELOT, 


avait été trouvée morte sur son lit, 


Les grèves se poursuivent dans le: 


kingham, c'est celle que la reine uti- du PasdeCalais. La grev 
vais uge pai amant. mines du 

B aoura d'uns. seine Le Jeu | iia pour ses deux files On la fah| a été totale à la tosse n° 8 de Co 
Meurtrier, Marcel Chauvidre, est ar-| venir du château de Windsor où ele| mières nier toute la journée. À la 
Br: était remise pour la faire remetire| fosse n° 9 de Dourges, il n'y a pas 


MENACE D'EXFULSION, M. VI | 
desespéré, se 
Brest, au gaz| 


à neuf par une grande maison de 
voitures d'enfants de Londre: 
De son côté, M. Chuter Ede, ml- 


eu de descente le matin, mais l'équi- 
pe de l'après-midi a repris le tra- 
Vail. Il en a été de même aux fosses 


roux, soixante-trelze ans 
suicide à son domicile, 


d'éclairage. pistre de l'iniérieur. s prépare à| numéros 3 et 4 de Marchiennes 
i limportante cérémonie où il jouera le| La grève est totale ce matin 
ETRANGER | deuxième rôe... le premier rôle étant] dans les bassinsminiers de Car- 


joué par l'enfant... 

En effet, le jour de la naissance, 
1l devra se trouver au palais et se: 
le premier à voir l'enfant. I! devra, 


alors, signer les documents royaux 
et préparer une déclaration officielle 
(Sı 


A LA SUITE DE PLUIES TORREN- 
TIELLES, la rivière Ure a débordé| 
dans le nord du comté d'York, mena- 
gant d'inondations de vastes étendues 
le blé. | 


D-ROOSEVELT » xt quinze autre 
bâtiments vont rever les quatorze 
unités navales Es qui se trou- 


neaux et d'Albi. Seules sont à leur 


CRISE | 


la prem pi 
der et je n'en veux à aucun de ceux 
qui ont voulu rester à l'éca 

C'est d'une voix tremb 
M. Robert Schuman, qui p 


Cette coutume date du roi Jacques IL 
que l'on avait accusé d'avoir substi- 
tué un petit roturier à l'enfant que 
sa femme, ;a reine, était censée avoi 
ioi) mis au monde, afin de se faire ur 

ouvait plus guère | 


vent actuellement gı Méditerranée. 
LE PRESIDENT GABRIEL GONZA- 
igné aujourd'hui 
mettant le parti communiste hors la 
loi, au Chill. | 


te que 


LE PLAN D'OTTO ABETZ - == 


t. pour 


(Suite de la première pi avec la direction du parti. parmi 20.009 gouvernement, une 


fonctionnaires, ceux qui sont les plus] nouvelle ité, 
» Pour peu que le chômage et la favorables aux idées antimarxistes iA h. 30: M. Vincent Auriol a ou- 
misère s'en mélent, un pareil état °, 2° D'organiser. sous coulou, de tiae we nouvelle série de consulta 


d'esprit pourrait engendrer des mou- 
vements analogues à celui des partie 
sans allemands après la dernière 


it M. Robert Lecourt, | 
ancien du groupe parie- | 
cntaire M. R. P. Il est évidemment | 
rématuré de dire que M. Robert Le- | 
» 3° D'éditer un quotidien dont le titre] court ait été presenti pour constituer | 
serait choisi parmi ceux de la prewe| le gouvernement. 1! est possible qu 

du front populaire — « Ce soir » par| ait été appelé par le président de la| 
exemple — et de lui confier la tâche] République en vue de fournir quel- | 
de la propagande antimarxiste. Sous| ques éléments d'informations. | 
le couvert de ce titre, les ouvriers] Outre le nom de M. René Mayer. | 
accepteront plus facilement les idées| on prononce également les noms de | 


vail social, des centrales syndicales qui | 
rouperaient des Allemands et des 
rançais ayant l'expérience de la lutte 

contre la tactique communiste : 


guerre. 

« Cet état d'esprit serait encouragé 
par l'armée, le clergé et le comité 
des forges, et son développement ne 
pourrait être freiné que par les élé- 
ments d'extréme-gauc! 

» Mais le parti communiste est, 
parmi eux, celui qui dispose de la 
meilleure ‘organisation. Pour tenter 


L'AGITATION SOCIALE 


poste les équipes d'entretien et de 
cours. 


Les autres mouvements 


ent de 24 he: 
enis de la C-F.T.C. o 
travail, mais la grève des 
es C.G.T. et F.O. con! 


ouvriers du bâtime: 

l'habillement ont cessé le 
DIJON. — Le syndicat général du 
vent-bois (C.G.T.) a décidé de 


grève aujourd'hui, de 11 heures 
midi 

SAINT-NAZAIRE. — Les ouvriers 
du bâtiment ont débrayé hier, à 15 
neures 30, pour assister à un meeting 


de protestation. 
NANTES. — Entrevue aujourd 
entre les représentants 
de Penhoët en grève et 
genérales. Travail repris ce matin. 
is position réservée en ce Gui 


concerne de nouveaux débrayages. 


LIMOG — Les ouvriers de 
l'Arsena) out fait une greve d'une 
Chaque s'arrè 

rôle, acte 

rendu impossible pen- 

la journée. 


LA ROCHELLE 
de la Société aeronavale ont, au nom- | 
de 1.200, fait grève hier après-| 
midi, 


METZ. — lle ouvriers ces | 
mines de Cr nt débrayé | 
hier pendant une heu 

LAGNY, — Plusieurs centaines | 
d'ouvriers des tanneries se son:| 


en gréve hier ; ils ont repris 


MONTREAU. — 300 ouvriers 4es 
établissements de bakélite Baldon 


se sont mis en grève. fé 
vriers des établissements mi 
giques Besson on. décidé 
ment la grève. 
MARSEILLE. — Le personnel de 
d'allocations familia 


atin le 
MONTPELLIER. 
ivriers de ten 
nt et 
aro 


Öne a in 
aR A yad 


de ter- 
nnage tra- 
rome de Montpel- | 
a pris fin. | 
UX. — Les ouvriers du 
bâtiment ont cessé partiellement le 
travail pour 24 heures, 

AJACCIO. — La e d'une 
heure des personnels de l'Electricité 
de France a été générale en Corse 
hier matin. 

ORAN. — Arrêts de travail li- 
mités dans de nombreuses entrepri- 
ses, Les trains sont partis avec cinq 
minutes de retard. 


Fr 
CARNE 


ration Nationale de la Boulangerie. 


Sa motion n'a réuni que 14 voix. | 
L'indre-et-Loire continue done is 
grève des tickets de pain. Mais ses| 
derniers alliés l'ont abandonné, hier | 
Les boulangers de Maine-et-Loire | 
ont décidé, en effet, de suspendre les 
hostilités en tendant le résul- 
tat de l'assemblée extraordinaire de 
mardi, de collecter à nouveau les 
tickets. 
De son ci 
ndieat de 


M. Garetier, président | 
la Vienne. a réuss 
hodoxie les dissidents 
qui, depuis 6 jours 
urs collègues de Tours, ven- 
le pain sans tickets 

Ceux-ci, maintenant, se trouvent 
isolés. Mais la réunion d'hier a mon- 
tré que M. Rousseau et les autres | 
dirigeants du syndicat tourangeau 
ne possédaient plus la contiance de 
leurs troupes. i | 
Le premier épisode de la güerre du | 
pain est done près de se terminer 
Mais celle-ci reprendra si un accord 
ne survient pas à bref délai entre 
le gouvernement et la Confédération 
nationale de la Boulangerie 


Transaction 
daus le Finistère 


QUIMPER, 3 septembre. (Dépèche 
« Paris-presse ».) — Après trois jours 
es boulangers du p 
accord avec la 
donné satisfac- 
jale revendication 
le choix du minotier. . 
du fait que les clients 


pe! r libreme: 
gers, les boulangers du Finistère 
avaient demandé le libre choix du 
minotier, l'amnistie pour les amendes | 


et la suppression des tickets de pain 
Tis ont obtenu satisfaction sur le pre- | 
mier poin 

Par contre, la Fédération de la bon 
langerie s'engage à respecter les r 
giementations en vigueur sur la col- 
lecte des tickets. 


19 DEPARTEMENTS 
DU MIDI REFUSERONT 
LES TICKETS 


Hautes-Alpes, 
des Alpes- 
Haute-Garon 


Barnes au Lo au Lot et-Garonne | 
aies Pyrenéens de Ariege, rot 
6o00. professionnels, se sont réunie | 


hier à Montpellier, Ils ont voté, à| 
l'unanimité, un ordre du jour dans | 
lequel ils déclarent s'engager formel 

lement à ne plus collecter les tickets | 
de pain à brève échéance dans le cas | 
où les suggestions faites par la Confé- 
deration nationale de la boulangerie | 
française ne seraient pas prises enj 
considération. 


æ soutiendra ce journal pseudo-| MM. Queuhle, Yvon Delbos. André 

ge an . Marie. Le Troquer et Jules Moch. | 
(Sur ce point, les suggestions d'Abetz Ti 

ne furent suwies qu'à retardement par 

les Allemands. C'est seulement en 1941 | 


de la garder intacte, i] manifeste une 
feinte sympathie pour les troupes 
d'occupation. » 

(On sait qu'un moins plus tôt, déjà, 


LE CRIME 


Les Communistes auraient. selon cert que furent créés « la France socialis- DE VINCENNES 

taine renseignements. chargé Mme te» puis, en zone libre, « l'Effort » il 

Denise Ginollin de démarches auprès Des périodiq. Axter.| dispute tragique pour | 
des autorités allemandes, pour obte- et « la V: ère » furent égale- | 

mir l'autorisation de faire reparaitre ment étudiés tention des ou-| 4.000 francs i te A tous | 
l'Humanité. Le conseiller d'Etat al-  vriers, Mais il n'y eut jamais de « Ce] „Meurtrier de son, compainia Ron | 
lemand Turner aurait donné un soir». La ficelle, il est vrai, eùt été un| Bel Aidi, auquel il scetionna à 


andi, dans le bols ce| 
Bachir Briedj a avoué, | 
trois heures. 

ix-sept heures d' 
terrogatoire pour que Bried) pi 


avis favorable, et c'est Laval qui 
aurait interdit la parution du joure 
nal communiste.) 


peu grosse.) 

« Tout en tenant compte des contre- 
courants possibles, il semble bon de 
< Comme, poursuit Abetz, il n'est s'appuyer sur Laval et sur le parti de 
pes dans lintérèt de l'Allemagne l'unité française (?) qu'il projette avec aux policiers 
d'avoir, à l'Ouest. un voisin bolche- le ministre de l'Intérieur, Marquet. ces de son erim 
vik. la question du combat contre le  » Pour diriger ce parti, on pense à| nous l'avions dit 
commusisme est, d'ores et déjà, de plusieurs politiciens (Déat, Frot, Ber-| que celui-ci re: 
la plus grande importance. Une loi gery) favorablement disposés à l'égard 


française, applicable en zone occu- de l'Allemagne et à des syndicalistes À lui avait empruntée 
pée, intert le, parti communiste. antlcommunistes teis que Belin, Frol- | —- 
1 y g lieu : leval. Doriot. 
>19 De chòir, grâce à des contacts ‘> Tandis que chez de nombreux) ABANDONNEE PAR 


membres du gouvernement, la haine 
qu'iis affichent pour l'Angleterre n'est 
qu'un prétexte à rejeter sur elle la 
responsabilité de la guerre, 11 s'agit, 
chez Laval et chez Pétain, d'une 


SON MARI ELLE SE 
SUICIDE AU GAZ 


Une femme de 45 ans, Mme Rosa 
Denis, qui tient un commerce de meu- 
bles, 39, rue du Four, s'est donné la 
mort À son domicile, 14, 
Leroux, en ouvrant le robinet de son 
fourneau à gaz. 


MADELEINE 


VERSION ORIGINALE 


| Prochain article : 


| 
sl course 


rue Pierre- 


conviction personnelle qui s'était aéjà | Résultats de Fontainebleau! 
manifestée avant la débâcle militaire. 
PRIX DU CONSEIL MUNICIPAL 


» La haine contre l'Angleterre appas 


rait, dans le peuple français, en pro- 
grès constant. Une attitude hostile à 
la Grande-Bretagne constitue donc, 
pour le gouvernement français — du 
moins dans les circonstances actuelles 
— un excellent moyen de satisfaire 
l'opinion. 


“Copyright 1948 by « Paris. 


wsh Bij 


resse ».) 


PRIX DE LA CROIX D'AUGAS 


100.000 fr. 12 
1. Laum 


a) 1204 G 


SiH Sign 2 
1. Ramel) 


335 


4 


TEWART : 


SEPTEMBRE À LA BAULE) 


Sous un ciel d'été, la saison se pour- 
suit avec éclat 
Concours Hippique avec 
Au tennis, la « 
Au golf, « Prix d'Automne » ; 
Au casino, fêtes et 
par la Dréseniation 
Biennale » de « Dédée d'Anvers » 
et « L'Aigle à Deux Têtes 
SEPTEMBRE, le mois de La Bau 


Coupe d'Or > ; 


retour de la 


GINETTE LECLERC 


110 engagés. | — 
Be LES PLUS BELLES 


 GABARDINES 
galas marqués DÂME | 


E PURE LAINE IMPERMÉABILISÉE D | 


Le mystère 


de la première page.) 
huit jours après la m 
de Lou id, et quatre jours après 
l'incarcération de Simone Wadier, la 
contre-autopsie du cadavre avait été 
ordo; e par le juge d'instruction. 
fut pratiquée par les docteurs 
de” Clermont, Simonin, de 
“bourg, et Bouret, de Lyon. À 
flute de cet examen, les experig se 
mirent d'accord: « Lor David a. 
indieutabiement, élé etra 


Ce verdict renforçait celui du 
professeur Paturet, de Cl 
et du Dr Berger, médecin 
de Thiers, qui effectuèrent tous 
deux l'autopste du corps le lende- 


la mort de Louis David. 
les trois praticiens se sé- 
arere aprés avoir promis au 
uge de ‘lu! fatre parvenir lus 
rapidement possible les résultat 
détaillés et complets de leur exa- 
men 

Il y a bientôt cinq mois de cela 
et ce n'est que lundi que ces docu- 
ments son: parvenus au magistrat- 
instructeur. 

On sait que les Drs Simonin et 
Bouret ont conclu définitivement 
A une mort par strangulation. 


Le docteur Petit n’est 
pas d'accord 
tout en notant 


in de 


caillot de sang qui se trouv: 
dans le cerveau du directeur d 
l'aérium, a bien provoqué une hé- 


cérébrale entralnant la 
David ». 


morragie 
mort de Loui 


qui avec Me Martineau 
Desplats, du barreau de Paris, et 
M’ Maurice Cousin, de Thiers, la 
défense de Simone Wadier, de dé- 


du Dr Petit n 
tue pas un élément suffisant, n 
pondit M. Ray, qui rejeta la de- 
mande 

M Bourdier 


inrerjeta aus 


de l’aérium 
Ils avaient à répondre à trois| 
trançgulation pouvait-elle 
entelle. c'est-à-dire cau 
sée par un geste quelconque de la 
victime elle-même, au cours de sa | 
crise d'épllepsie ? 

2° ise d'épilepsie de Louis 
David a-t-elle pu provoquer en lui 
un état cataleptique ? Dans c2 CAs, 

ngulation était-elle crimi- | 

dentelle ? 

3* La mort de David pouvait- 
elle être due à des causes natu- 


it les réponses des trois 


Querelle d'experts 


On se trouve donc, aujourd'hui. 
devan: une querelle d'experts Qui 
menace de retarder considérable- 
ment l'instruction de l'affaire et 
de prolonger la détention de Si- 


d'un autre côté, on lui oppose. non 
la position prise par le Dr Peti 
mais le peu de charges retenues 
par le juge lui-même contre la 
monitrice, on est alors en 
de poser une fois en 
tion : Qui a tué L 
Une seule piste pi 
tenir l'attention des enqué! 
non pas celle 
l'origine  passionnelle. 
d'une « execution » ayan 
des origines poll‘iques. | 

Notons que Mme Francine Da-| 
vic s'est portée partie civile sans | 
mentionner toutefois, pour l'in: 
tant, si son action était dirigi 
contre Simone Wadier ou cor 
X: 

Le cho! 
enet, di 
plai. 


x de Mme David est, en| 
cile en _déposan! 
e contre X, Mme David «d- 
lors la non-culpabili:é de Si 
z adier. Peut-elle. d'au 
pa attaquer humainement 
jeune fille ? C'est 1 
faire 


ne 


LA SORCIERE 
avait extorqué 
330.000 francs, 
jambons, œufs, 
sucre, café... 


mais le fils des fermiers se 
plaignant d’un «ulcère par 
envoûtement » fait déco: 


vrir le pot aux roses 


TOULOUSE, 3 septembre. 
plainte de ses dupes, une voyante, 
Mme de Villa, vient d'être arrêtée 
à Toulouse, Pendant près d'un an, 
elle avait, sans crainte, abusé de 
la « naïveté » d'une famille de 
fermiers, les Betioni, qui exploi- 
te à Lüugen la ferme de « La 
Colline ». C'est la visite d'incor- 
poration du fils des fermiers, 
François, qui permit de découvrir 
les_supercherics de la sorcière. 

En novembre 1947, les Bettoni. 
voyant mourir leur bétail en nom- 
bre, avaient pensé faire appel aux 
bons offices de Mme de Villa, la 
= célèbre voyante » de Tonlouse. 

Venue en consultation, la sor- 
cière déclara qu'un sort avait été 
jeté sur la famille et ajouta : 

— Le voisinage de votre mal- 
son est hanté. Ne sortez pas la 
nuit et buvez avant de vous cou- 
cher ce breuvage magique. 

Les Bettoni suivirent ces conseils 
à la lettre. La nuit venue, ils se 
ras-emblaient religieusement pour 
abiorber la précieuse boisson, qui 
n'était, en réalité, que de l'eau 
Hiearhonatée. 

Trois jours plus tard, la voyante 
revint et, un rameau d'olivier à 
la main, parcourut toute la mai 
son en aspergeant les murs d'eau 
bénite et en prononcant des in- 
cantations. A la fin de la visite. 
elle conseilla à la famille Bettoni 
d'aller s'installer ailleurs et elle 
demanda 190.000 franes à titre 
d'honoraires. 

Peu après, un membre de l 
famille Bettoni, Francois, fut pi 
a estomac. Mme de Villa 

un « uicère par e 

Elle le soigna par 


fl JE PRENDS DAVANTAGE 
B j 4 l Y | DE POISSONS. 
depuis que j adopté votre appaé 


a spécial Ale 
99, Avenue d'Orléans C'est ainsi que se terminer 
Métro P d'Orléans -G0B.16-83| |?" "45 i la SOCIETE ATIR à Limo- 
manifester leur satisfaction. 
Vous aimez prendre du poisson.. 
dopune sen pa ene 
istasmerà 
Votre 


t plus de 


ai vous en 
Réclamez le véritable Atir à 
marchand habituel 
Vente en gros 


vous QUI CHERCHEZ UNE 


fur 


RENTRÉE ! 


OFFRES EXCEPTIONNELLES! 


DEMI-SAISON 
CHOIX UNIQUE | 

A DES PRIX | 
INCOMPARABLES | 


Yadministration d'une pondre Manteau | 
blanche qui coûts 4 jambons 
12 douzaines d'œufs, 6 kilos de Gabardine laine| 


Forme croisee avec ou sons | 


9.700 


Costume 
” Prêt à Porter ‘| 


Demi-saison, pure loine 5.500 
Costume 
“A vos Mesures” 
Pure laine, ovec enoyoge 8.800 
Costume 
‘Grand Tailleur 


ame du rasoir 
Pureloïne,Zenayages Prix spécioi| | L, 


| |” Entrée de Saison”. 10,500! 1:17 GUEULES CASSEES 


p ont gagné pour la 47° fois 
Sur MESURE ou TOUT FAIT, 


| LE GROS LOT 
CHEZ BILLY C'EST PARFAIT| | DE 15 MILLIONS 
4k EXIGEZ-LES PARTOUT 


sauciwes, 5 litres d'hnile, 2 kilos 
de sucre, 4 paquets de café et 
5 kitas de iard. detinés à Ja 
= soutenir dans sa lotte contre 
les génies du mal ». La voyante 
obtint encore. par la tuite. une 
pairs de draps 20 poules et 
140.000 francs, 

Appelé peu après au service 
militaire, Francois apprit qu'il 
m'avait jamais eu d'ulcère à les- 
tomare. 

Et, enfin éclairés, 
portèrent plainte. 


les Bettoni 


LE VERIFICATEUR 
DU RAVITAILEMENT 
de Haute-Garonne 
ARRETE 


TOULOUSE. 3 
section éco 


septembre. — La 
ve de la police ju- 
rêter M 


A LA 26° TRANCHE 


(ravitaillement 


200 gr. aux A des grands 
centres contre ie cou 
d'un losange de la feu 


ACHETEZ des MEUBLES ! 


=" LEVITAN 


atALOS 63, B* MAGENTA - PARIS-10* 
orato (MÉTRO » GARE DE LEST) 
FACILITÉS DE PAI EMENT 


Beurre 


| 
s 32 cerclés ou encadrés ne | 
sont valables que pour 100 gr. | 


{m ar | 
£arine, 
raisse alimene 
taire) 100 gr. aux E, M, V et 150 gr. 

x À contre le coupon 34 de la 
feuilie trimestrielle. 

Suppléments pour les T : 100 gr. 
pour les T2. 200 gr. pour les T3, 300 gr. 
pour les 


Petits déjeuners 


250 gr. aux J contre 
cecaotés e coupon 6 de la 
fes 


AVIS IMPORTANT 
CHARLOT La Maison « MONCHOIX » informe 
sa nombreuse clientèle que na 
chacun des 12 modèles de 
LE ROI DES COQUILLAGES MORT a 
ur la modique 
. net et sans 
à marque 
+ MONCHOIX » xravée dans chaque 
te 10u- 


trimestriel 


à L'ASTOR 


Hunt LU 
pl PHN 


PROBLEMI 


lis rost 


HOR 


lux 


BE BON 


appel devant 
ss en accusation du 
Dôme. 

Mais que contenaient, en résu- 
mé, les rapports des trois experta ? | 
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parts 

ph recimo possible, en le réa- 
t entièremen: en extérieurs et 
sur les lieux où se déroula l'action 
Ces films connarssen! actuellement, 
aux Etats-Unis, une vogue... parfai 


que 
à Paris): 
rue « 13. rue Madeleine +, « Bo0- 
merang » et. s récemment, « Le 
Carrefour de la mort ». dont nous 
avons dit toutes les qualités. 

. lez Nord 177 » vient s'in 
crire dans cette phalange; il sem- 
ble même qu'il doive en prendre la 
tête. Jamais encore, Henry Hatha- 
way n'avait atteint, dans sa mise 
en scène, une telle maitrise. ni fait 
ET? de semblable auto-ité, D'un 

im à un autre. son style s'épure et 
se durcit, se dégangue de fioritur 
inutiles. Et l'on peut déclarer aujour- 
d'hui — sans risque d'erreur 
qu'Henry Hathaway devenu. à 
Hollywood, l'égal d'un Willam Wyler. 

L'action de sa nouvelle œuvre — 
une action rigoureusement authen- 
tique — se déroule à Chicago et à 
Springfie'd. dans l'Etat de TIlinois. 
Le rédacteur en chef du + Chicago 
Times » tombe un jour. par hasard 
sur une petite annonce promettant 
une récompense de 5.000 dollars à 
qui perme’trait de retrouver le ou 
les assassins de l'agent de police 
Burns, abattu en 1934 (11 ans plur 
tòt 1) dans un + speak-easy » des 
has quartiers de cage. T) charge 
le reporter Mac Nenl (James 
wart) de suivre l'affaire. laquelle 
aboutit à la découverte d'une erreur 
judiciaire caractérisée : l'ouvrier po- 
lonas Frank Wieesk (Richard 
Conte). condamné pour ce crime À 
$9 ans de prison, est, en réalité, in- 
nocent. 

Mae Neal commence, dan le 
« Chicago Times » une violente cam- 
pagne en faveur du Polonais, réunit 
des preuves irréfulables de son in- 
nocence, alerte la commission des 
grâces et finit var obtenir (de haute 
lutte) la libération de Frank Wiecek. 

Cette histoire (vraie) boule- 
versé, en 1945, l'opinion publique des 
Etats-Unis. Voici qui prouve que 
la vérité est, souvent, plus invrai- 
semblable et plus passionnante que 
Ja fiction ! Et rien — sauf les noms 
Fran À — n'a été modifié pour 

ransposition à l'écran. 

L'enquête que mène Mare Neal 
féconvre, assez brutalement, tous 
les secrets du rvstème policier amé- 
ricain et tous les méandres de l'ap- 
pareil judiciaire. L'insourinnce et la 
veulerie des. juges aui condamnent 
un homme sur de simples prèsomo- 
tions. les faux témoignages. les agis- 
sements des avocats màrrons, la 
mauvaire volonté évidente de cer- 
tains membres de la convmission des 
grâces — tout cela nous apprend 
comment on commet une erreur Ju- 
dicinire. C'est plein d'enseignements 
utiles.. mais ce n'est guère encou- 
rageant ! 

« Appelez Nord 777 » est, en fin 
de compte, un très puissant ancu- 
mentaire social, d'une portée plus 

nde encore qu'on ne l'imagine. 
mnitoyablement. avec la sobre puis- 
ance qui caractérise toutes ses réa- 
sations. Henry Hathaway dépeint 
certains milieux et stigmatise cer- 
taines mœurs. dont les injustices 
de la justice. Par instants, son film 
— tourné sur les lieux mêmes de 
l'action — rend un son de vérité 
tellement émouvant. que ce réquist 
toire prend le pas sur le drame pro- 
prement dit, réduit au rûle de fil 
conducteur. 

Tout ce qui a été dit 
« Carrefour de la mort » sm 
fection de l'art d'Henry Hathaway 
— lequel bannit autant les virtuosités 
techniques (gratuites) que la plate 
sentimentalité — est valable pour 
« cepe Nord 177 ». Malgré la len- 
teur (apparente) de certaines sċouen- 
ces, le spectateur participe. sans ar- 
Fet. á l'action, comme s'i) chercuait 


tant plus rapide si vous 


Nos lignes se composent 


(dramatique) du 
tient avec la simplicité 
et le talent qu'on lui connait. Richard 
Con'e prête son masque tourmenté 
re 4 erreur. Et LEA A 
jes sont d'autant mieux joués 
que leurs titulaires sont (souvent) enisèle par ruis omt $ 
ceux-là mêmes qui participèrent au 


Cjaude HERVIN. 


MESALLIANCE 


NE biere brianalgue et dl! Je vis, dane un restaurant de 1 


Cavalcade de Noël Coward et| Ville, une troupe 
La Vallée du Jugrment, On y 
trouve de belles photos. de beaux 


nalate, qu'il 


sence d'uns 


C'est gentil. 


Disons, enfin, que Mésalliance souf- 
des inévitables comparaisons 


Anna Neagle et Michaël Wildine| Rul 

sont de bons acteurs consciencieux. | borateur : le soleil! 
Leur maquilleur — qui les rajeuiit 
et les vieillit à vownté — est un 


spectacle: 


petit-fils se 


jours. ' 
autres, | 24e 


théâtre 


Aimé CLARIOND 
et BERTHEAU | 
rentrent 


d'Amérique du Sud 


(De notre correspondant particulier) 


CASABLANCA, 3 
PRES trois mois de tournée officielle 


en Amérique du Sud, la troupe de 
Henri Rollan et Julien Berthau sera 


confié la joie d' 


ertheau, de son côté, 
A mieux faire connaître nos cl 
Au cours de matinées poétiques, J'ai LT 
otre Jardin : ” = : 

exalter les plus belles fleurs de notre ja Chauvetin, membre du CONE Le moiteur cours 


al, La Bi ère, Mallar- 
S avoni l'insaisissable Pimpernel ! 


Partout nous avons été fêtés. 


Villon, Ronsard, P: 
V: 
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DANE reten, eè 

> ams o te 

Les Petites Annonces | |eées pipe. rès av gourt 
Mo ouie ear 

sont toutes payables | |Een SiS k ASAs 


prés. 
40. 


comptant J. F. cherche emploi aide-comptab 


Le délai d'insertion, de a PARIS Pi 
votre annonce sera d'au || ger die 


E 


CRAPITEAD. 


voulez bien accompagner | |J. Few 
votre texte de son règle- | |vend. o! 


ment, soit par chèque Erri 
bancaire au nom de PA: | |Mcnaue G) a; 

RIS- PRESSE, soit par | | Parie Bani Her, Purie-prrase 129 
mandat-poste. J. Fem, cherche pi. Vendeuse stu- 


dio photos ou commerce luze Ri 
de 30 lettres, signes et | | férences Eer. PARIS-PRESSE 130 


escale de quelques 
de visi 


sique: 


nie 1e | commerciales More, ae euhe, Be 
3 [one MR, Sais | 


rue de Bretas 


e, Aivrs Paris (1 
Daet 


midi 8e prés. 


vec rêfór., 16 A 18 h.: THEATRE 
1. pise Piglie. | ponr renier 


Très STENO-DACTYLO 


| banne 
[au courant, tous travaux de ba- 
| au "2" S'adremser : CIN 


mai _Aulugnier. ASNIERES. 


| Dem. _ Sieno- Dactsio.. Ale-Comp- 
table 20- 

PL at Eer, 
tent MARTI 


i poss bon. instr. 


1%. rue de Mian 


cifier au dos du taion 
Eee PETITES ANNON- cilem 


ter pr. 


s. 
Domicltation au bureau 
du journal (sauf pour les | | Ouvr. 


30 francs pour courrier 
gen A nos bureaux, et | | 


Sevag H. chaufeur mécano fem. 
IS-PRESSE 128 


rix de la pist. Ber EARI-PRSSE jis 
w Compte chèque stal : J.F. cb.pl, manut. 


de chambre ch, 


barean, Richard 
houte de ia Reine. BOULOGNE 


bon, instr. pari, es 


e. Ecrire PARIS PRESSE 


poes Bug mot 


7 ar 
Offres d'emplois). de PARIS-PRESSE 
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DACTYLO FACTURIERE 


courant Sertice Commercia!. 


R. 
bå Saini Dania Ù urbevoie. 


cans-culočtes, qui manifester 

contre ies aristocrates ! Cett 
Lutte m'a aucun rapport avec la bataill 
des boulangers.. et comme on m 
signalait hier des troubles aux envi 
rons de Loches, je m'en aussité 
à Manthélen, où m'attendait un curieus 


du peuple voisinaient avec la mer 
quise de Saint-Cyr et à leur maquil. 
entions, e| lage particulièrement blanc.. Je 
avant ja| compris que l'on tournait un fiim er 
fin du 1% siècle et s'achevant avec| technicolor. Cette déduciion m'étai 
l'arnée 1945. On y relève aussi la pré- 
sæntimentalité un peu 


d'ailleurs pas savante : le réalisateur 
Michael Powell, se trouvait là ! 
bebête. de quelques poncifs, genti-| Michael Powell forme, avec Emeri 
ment archaïques et d'un certain nom- 
bre de maladresses (sans gravité) 

En 1900. se fringant officier de la 
Garde Edward Courir 
grand scandale de son aristocratique 
famille. la jolie Catherine. femme de 
chambre de sa mère. Prés d'un de- 
mi-siècle plus tard, leur 
fiance. à son tour. à une jeune « ro- 
turière » Mais quarante-cinq ans et 
trois guerres (la kuerre des Boers, cel- 
le de 1914 et ceile de 1939) ont modi- 
fié, en Angleterre, l'échelle des va- 
leurs sociales 
d'autrefois n'est plus, de ne 
qu'un mariage comme tous 
et les grands-parents s'empressent de 
donner leur bénédiction aux amou- 


Pressburger, un « team » fameux € 
Angleterre. On leur doit Une questio: 
de vie ou de mort et Les Souliers rou 
y épouse, au| ges... et ces deux hommes, dont l 
Collaboration est toujours étroite, pro 
duisent, écrivent et réalisent leur 
films, mais c'est Michael Powell qu 
dirige toujours les prises de vues. 
— Vous voyez, nous dit Michael Po 
well, dès que nous somme 
nous adoptons vos habi-udes et nou 
Pa notre temps... en déjeunant 
ais comment ne sacrifierait-on pe 
mésalliance »| Quelques heures à la cuisine fran- 


» Nous sommes ici depuis une se 
maine, pour réaliser The elusive Pim. 
pernel, d'après le roman de la baronn 
charmant, moral et] Orczv. » 
bien pensant. Ce n'est pas que le fiim 
d'Herbert Wilcox soit mal fait Goin 

mais il maque de sève et 
de spontanéité. Tout a été minutieu- 
réglé et préparé à l'avance 
la construction tient debout, mais l'air 
n'y circule guère. Les parallélimes 
entre les générations sont présentés| »,NOus avons été à Blois, à Chau- 
d'une minière vraiment trop simplis- 
te. Quant à l'étude des mœurs et d? 


— Qui a déià inspiré un film ave 
Lesli: Howard. 

— Oui, mais nou 
le livre, alors que la première fois à 
sétait surtout a:taché à 


mont, dans les fameux jardins de Vil- 
landry, où nous avons été accueillis! 
caractères, eile est des plus superfi-| Par M. et Mme de Carvalho, qui en- 
tretiennent avec un soin jalouz certe 
somptueuse et ravissante résidence. 

et mes chevaliers ont traversé la Loire 
— là où il y a de l'eau — 


rapi. Michael Powell est un hom- 

gue Henri Rollan | me précis : pour ses erté- 
r iciper | pieurs, il vieni 

DObrestioc de ia Fronce on Amérique du) e me Soient en Toureine 


français, ce qui est nor- 
mal ! 


de Michel Dulud. La semaine prochaine, 


En pe 
Sat attaché | jarta Donee Patte Poe A ACHAT ET 


entre] $ VENTE DE 


bataille fera ragi 


pour survei 


la Touraine.. 
pour les besoins du film 
Sines] The elusive Pimpernel 


(De notre envoyé spécial Marcel IDZKOWSKI.) 


TOURS, 3 septembre. 
A Touraine est actuellemer 


bizarre, où les gen 


en Frane- 


suivons cette fo: 


piéce d 


» Tous les chevaux — et quelques 
cavaliers — m'ont été fournis par 
l'Ecole de cavaleri 
cu action se situe vers 1792 et c'est Da-§ 5 2 
vid Niven qui sera Pim-| 31/2 0/0 amort 
perne! dans ce 
mous 
Alexander Korda. » 

Après le déjeuner, nousf Hauuu 
avons été dans une ferms 
située à Le Lourou, et j' 
bu, dans une charrette, ln 
marquise de Saint-Cyr e 
sı fille (Rachel Devirus et 
Colette Georges), qui échap-| 
pent à la guillotine, parce 
qu'elles sont enlevées par 
les partisans de Pimpernel. 


Arlette Marchal, Danielle| 
rss Goddet, Paul Faivre. Gé. 
rard Nery, Jean Hebey et 
Laura Conan — échappée 
des caves de Saint-Ger- 


de Tours. Notre 


im. que 
produisoms pour sir] è, 


des-Prés — sont de lal 
tion française, ear 


Pe Suisse, 
— Ce sera, m'explique 5 
Fe mg 
musiqie et Pai dé utilisé 

| cette idée dans ad 
de Salacrou, « Napoléon | liers rouges. Le hot 
aul Raynal ; « Huis el 


auPrincess 
Theatre, à 


17 heures, nous apprenait celui-ci 
préparé lui-même tout son nécessaire et 
a mème rendu visite ce matin au mècono 
pour vérifier son vélo. 


BOURSE DE PARIS 
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dt jours, j'ai eu un précieux colia- 


Louarruvs 
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Afrique ertder 
Canadian Pacific» | sé 
Rio Tito imiia 

Est Asiahane Danoia:::: | 40700! 41500 


France Wrowios 
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600 : Casse, 420 env. — PAPIER : Dollar, 307,60 ; Escudo, 1.23: 
re, 1.180 ; Doliar (pet. 
Cour. danoise, 32 ; Cour. norvég., 42 
Peseta, 11,25 ; Escudo, 13, 


Dès 16 h., achetez notre édition spéciale « Economique et Financière » 
: la cote, le marché mondial des matières 
cours commerciaux, les cours des Halles et l'éditorial de CLARUS) 


zi ož 
MARCHE LIBRE, — OR 


parlera enf 1/2, 2.250 : Suisse, 4 
5 dollars, 5. 

MARCHE PARALLELE. 
101,50 ; Belge, 7,40-7,55 : 
: Florin, 63,50 


Cour. suédoise, 


je entière spécialisée 


premières, 


L'importance qu'ettechent nos omi 


d'Outre-Quiévrain à Paris-Brest et retour 
se reflète por les soins minutieux qu'op- 
portent à leur préparation physique, mo- 
rale et matérielle les Mosson, Geus 
schot — trois des favoris — Gyselinck, 


Von Herzèle, Beeckmnn, etc... 
Mois chacun a sa manière... 


René Wolschet, le plus gentleman des 
ounurs cyciktes en renom, possercit 
apperçu s'il n'avait élu domicile chez 


ovant de déjeuner sous l'œil avisé de son 
directeur sportif Léo Véron : 


— ll ne quittera pos sa chombre avant 


BARTALI et COPPI 
se sont envolés 
ensemble pour l'Italie 


BRUXELLES. — Hier. 
près-midi, 


s 
célèbre 

coureu 

est assez bizarre de const: 


Accroissement du volume des transactions, et 
hausse générale particulièrement marquée sur les 
valeurs é-rangères et l'or, mais cussi sur Les indus- 
trielles et les rentes. Quelques prises de bénéfices] 
en fin de séance sur les étrangères. 


Cure | Cours 
VALEURS oréctd | du four 
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|ie "Nicke 


a Ere 
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az 
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oo! as 


'apoléon, 5.000-4.925 


coup.), 397 


Wal- 


il o 


DACTYLO AVE 


OMPTaple 


Références 


52.361 CONTESSE Publicité. A. 
pamare de ia 


Tr. D. Siino Daciy o deman 
AÈ. 146, b4 Hanemann. I 


Recrétaire comptable ordionée 


Piwne (13e) atr. 


Couturières a domicile. 


|- Dem 
Jenne Homme bon dactylo, notions | PORET, 53. r.N.-D.de-Loretre-%e 


ANONYME 


Mean spée. mach A calculer. 
Nena 


MONNAIES d'OR et ARGENT ie pays 


26, rue Vivienne — Gut. 46-80 
— Ouvert Samedi jusqu'à 18 beures 


£ Prorenee Fri. 21-82 


À quelques heures du départ de Par is-Brest et retour... 


“ Etre le favori des Belges, quelle 
responsabilité ! ”” s’exclame GEUS 


Tout aussi comsciencieux est Emile Mos- 
son. Depuis deux jours, il vit tel un er 
retiré du monde : il dort et monge 


me concentrer comme 
l'athlète qui ve tenter un record. Si je 
ne me trompe, cette méthode est lo 
leure. D'ailleurs, j'aurai l'occasion de voi 
ses effets dès cette nuit. 

Ma femme arrive ce soir et j'ouroi 
tout juste le temps de l'embrasser vent 
le dépoi 

Jacques Geus, quant à lui, est dorloté 
par son épouse et son frère comme s'il 
portait pour une lointaine et périlleuse 
expédition: 

— En Belgique, on compte sur moi, dit- 
l, et j'ai soudain peur de décevoir : ou 
Tour de l'Ouest, j'ai couru en dedans de 
mon action et j'ai terminé septième. 1 
s'agit cette fois de gogner comme mon 
ami Dubuisson : les « bosses » bretonnes 
me fociliterent la têche, cor elles use- 


PARIS-BRES 


Paul Giguet, Marcel Verschueren 
ussemey, Camellini. Londero soni 
les premiers défa connus De 
lacotte et Vicini sont incerta 
@ Mallabroca. qui est indépendant 
ne pourra prendre le départ et 
conséquent, participera, dès demain. 
au Tour de Belgique des « Indés » 
@ Emile Bruneau..qui est un des r 
res six-daymen, avec lgnat et Mignat. 
à tenter l'aventure. partira Je mois 
prochain, aux Etats-Unis, ‘avec ie 
Belge Lavaux. 


de passage entre deux 
a dit 

— Je ne suis pas suffisamment 
préparé pour une épreuve au 
ue. Je préfère me rés 
« Tour » de l'an prochain. Demain ei 
dimanche. je courrai 
Bordeaux 

@ Le départ officie! sera donné à 
20 heures, au Parc des Princes, que 


ps. 


ne | 
H VAAST n'est pas près 


de jouer au Servette. 


Sitôt arrivé à 
à-dire mererdi 
l'ex-inter du Racing, est 
trouver les dirigeants áu 
vetie pour leur demander 
irer en contact avec le` Racing 
au sujet des possibilités de soa 
transfert. 

Cette prise de contact, prépa- 
rée par un coup de téléphone de 
Geneve à Paris, « donc eu lieu | 


! 
| 
| 
! 
| 
| 
i 
| 


i 
$ 
i 


leur intention de ne 
rer de Vaast. et qu'au cas où 
se résaudrsient à accepter son | 
transfert, ils doutaient fortement | 
que la 3F l'autorise en dernier | 
ressort, $ 
— Cette réunion se réduisit | 
donc, nous a déclaré Marcel Ga- 
ley, ‘directeur sportif des = ciel 
et blane », à une simple reunion | 
d'information. 


Sur le front du 
footbal! parisien... 


© AU RACING: Quenolle est en 
état de jouer. Gabet, jugé avoir récu 
péré moral et condition, est réin! 
gré dans l'équipe, et Salva est tou- 


Jours laissé sur ja touche au profit | 
est à l'optimis- | 
me et, « à condition de « faire du | 


de Rilletie. Le mor 


football » nous pouvons gagner » 


assure-t-on chez les « cie] et blanc ».| 


© AU STADE-RED STAR : Abdera- 


zack est toujours « mal en point »| 
avec sa fièvre typhoïde. Aston, non | 
rétabli, sera remplacé par Vecchier. | 
a seule modification du | 


et ce sera 
onze « rouge et blanc » qui est parti 


en début d'après-midi pour Saint- | 


Etienne 
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Saint-Denis 


AJUSTEURS °7! 


fabricat. bwignoires fontes émail] 


Hecherche réaleurs pour to 


Georzes-Hurhon, 


1° Jees AJUSTEURS-MONT, 
2 TOURNEURS 


Ecrire en indig Age. rêter. et 


présenter, Ecrire avec 
en au Chef Au 


CHEF D'ATELIER 


pte à diriger jor el 


CHEF D'ATELIER 


CONTRE 
MAITRES NOYA! al 


CONTRE ÉLECTRICIEN £? 


ions A Ne 9° 


Public! 


nières, jer 
Saint Denis. Buls Colombes, 


5,, CHRONOS - ANALYSEURS 


greerts. 38 t r, Tour-Auvergne-de 


Paria en 
de préf. conp pa 
vi, sux Ets € 


| CHA. 
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Dr errico entretien d'age à $ NE 
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